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Histoire

La ligne de defense «LONA > au Tessin

Durant la Seconde Guerre mondiale, la ligne «LONA» est consideree par le general Guisan comme le

«verrou principal» du Tessin. Elle constitue un barrage essentiel contre une attaque en provenance du
Sud. Actuellement la «LONA» est passee dans la categorie - dejä assez riche au Tessin - des temoi-

9nages vivants de la volonte de defense d'un petit pays qui s'est constitue autour du Saint-Gothard1.

Mattia Piattini2

Le canton du Tessin
dans les annees 1930

Au debut des annees 1930, la
Population du canton s'eleve ä

environ 160000 habitants, dont
quelque 30000 de nationalite
'talienne, repartis sur une su-
Perficie de 2811 km2. L'evolu-
10n economique est etroite-
u^nt liee au trafic sur l'axe du

othard. Apres l'ouverture du
tunnel ferroviaire en 1882, les

uisses alemaniques, qui resi-
ent surtout ä proximite des

Jacs- sont environ 13600, soit
'.3% de la population totale.

1 ue sur le versant meridional
de
le

Alpes suisses, le Tessin est
Puncipal canton suisse de
§ue italienne1 et, dans une

°nfederation qui se veut le
P°'nt de rencontre de trois. voi-

quatre cultures, il assume la

fonction de premier depositai-
re de la eulture italienne. C'est
pourquoi il est invite ä jouer
le röle de mediateur entre le

monde helvetique et le monde
italien.

L'evenement qui modifie ra-
dicalement la Situation est la

conquete du pouvoir par Benito
Mussolini en octobre 1922. A
partir de ce moment, le Tessin
confine ä l'Ouest et au Sud ä

un regime fortement teinte d'im-
perialisme, ce qui ne manque
pas d'engendrer des tensions.

L'influence fasciste
sur le Tessin

Les tentatives de l'ltalie pour
attirer le Tessin vers un
nationalisme de type fasciste com-
mencent dejä ä la fin du
premier conflit mondial. Apres la

creation ä Lugano, en septembre

1920, du premier «Fascio

italiano di combattenti» ä

l'etranger, Benito Mussolini, qui
vient d'etre elu depute, donne
le coup de gräce, le 21 juin
1921, ä la credibilite de l'action

de defense de l'italianite
du periodique tessinois L'Adula4,

qui se voulait jusque-lä
uniquement culturel.

«Dans le discours ä la

Couronne, dit-il au president du
Conseil Giolitti, vous avez fait
dire au Roi que partout l'ltalie
avait rejoint sa frontiere alpine.
Je conteste la verite geographique

et politique de cette
affirmation. Juste au nord de Milan,

cette frontiere n'est pas
atteinte. A une heure de distance
de Milan, la penetration
allemande, dejä prononcee avant et
durant la guerre, a repris avec
une tenacite majeure. Le canton

du Tessin, abätardi et ger-
manise, peut devenir source de

graves preoecupations pour la
securite de la Lombardie et de

suffit de penser aux chäteaux et aux murs medievaux de Bellinzone, aux tours et aux ouvrages de defense de

amorino et Sementina des annees 1848-1854. aux fortifications du Gothard avant la Premiere Guerre mondiale
*' a eelles de Gordola et Magadino pendant la Premiere Guerre mondiale. Cf. AAVV: Forts et fortifications en

2
"1Sse- Sargans, Gothard. Saint-Maurice et autres ouvrages de defense. Lausanne. 1992.

Llcencie es lettre de l'Universite de Fribourv cn histoire contemporaine et en journalisme. Journaliste RP et

X'orant.
e Tessin forme avec la Mcsolcina. la Calanca. Poschiavo et la Bregaglia (quatre vallees grisonnes) la Suisse ita-

ll"ne' dont ü est ^ principal representant. Souvent le terme «Ticino» est employe ä tort comme synonyme de

i nfZera ltal'una» par les Tessinois eux-memes.

ph
192! environ, L'Adula. nom qui derive de la plus haute montagne tessinoise. poursuit des buts de plus en

X? ""''edentistes et identifie la eulture italienne ä la eulture fasciste. La revue est interdite ä la suite d'un proces
' '*"' est intentee par les autorites federales en 1935 (cfr. Rigonalli. Marzio: Le Tessin dans les relations internales

entre la Suisse et l'ltalie (1922-1940). Locarno. 1984).
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toute l'ltalie septentrionale. Ce

peuple a dejä ete mis en garde

par quelques poignees de «jeunes

Tessinois» auxquels s'a-
dressait le fameux inessage de
D'Annunzio5.»

La declaration du futur Duce
ne surprend pas pour au moins
deux raisons: au debut du
siecle, du cöte italien on revait dejä

aux trois «T» (Trieste, Tren-
tin, Tessin); dans le programme

du Parti national fasciste
(1921), on trouve ces principes
de politique exterieure: «L'ltalie

doit affirmer son droit ä

realiser sa pleine unite historique
et geographique, meme lä oü
eile ne l'a pas encore realisee6.»

En Italie, quand on parle
d'irredentisme (mouvement
politique visant ä joindre ä la mere

patrie les territoires soumis ä

un Etat etranger), on entend en
particulier celui qui est ne apres
1861 (unite italienne) pour
liberer les terres italiennes encore

assujetties ä l'Autriche. Sous
le fascisme, vu que le Trentin
et Trieste sont redevenus
italiens en 1919, ce theme est
repris pour d'autres «terre italia-
ne irredente», dont lc canton
du Tessin. Pourtant, ce
rapprochement est impropre, car le
Tessin n'a jamais eu cle problemes

territoriaux avec l'ancien

i H3

-

»
¦

¦399f*iÜ

PüL^
Vue interieure d'une embrasurepour canon de 7,5 cm sur affüt Kno-
bel. Forts de San Martina et Santa Pieta. (Photo: Maurice Lovisa)

royaume avoisinant Lombard-
Venitien. La tactique adoptee

par l'ltalie est la defense de
l'italianite du canton par la diffusion

de pamphlets ä caractere

irredentiste anonymes ou
signes avec des Pseudonymes et

par la diffusion d'articles ambi-

gus clans les quotidiens de la

region frontaliere.

La chatne mediane
des Alpes

Avec le debut cle la Seconde
Guerre mondiale, le sort du
Tessin est englobe clans les

projets cle l'Axe pour le partage

de la Suisse. Les Allemands

semblent favorables ä une
annexion des cantons germano-
phones, tandis que les Italiens
veulent porter leur frontiere sur

le Gothard. Comme le Tessin

peut sembler «trop peu de chose»,

Rome revendique comme
frontiere naturelle et de sürete

un territoire comprenant «.tutto

il Canton Vallese, la Conca di

Orsera (Andermatt) nel Canton

Uri. tutto il Canton Ticino. tutto

il Cantone dei Grigioni, 'a

plaget di Ragace (Ragaz) ne

Canton San Gallo, per un 'are«

totale di Kmq. 15500 cof
430000 abitanti1.» L'un des

theoriciens et propagandistes

majeurs de cette theorie est le

Tessinois Aurelio Garobbio

s Le poete nationaliste Gabriele D 'Annunzio devient celebre apres la Premiere Guerre mondiale pour avoir oecup

militairement la ville de Fiume. De Id. il envoie, le 23 novembre 1920. un message de soutien aux «jeunes
Tessinois» qui est publie dans L'Adula.
" Bernstein. Serge: Democraties, regimes autoritaires et totalitarismes au XXC siecle. Paris, Hachette. 1992. p- 88-

' Cerutti, Mauro: Fra Roma c Berna. La Svizzera italiana nel ventennio fascista. Milano, Franco Angeli. 1986, p-

441. Cet ouvrage demontre bien comment les pressions italiennes sur la Suisse sont dictees par une politique
<*e

puissance et de propagation ideologique et culturelle.
8 Aurelio Garobbio (1905-1992). collaborateur de L'Adula, a ecrit plusieurs textes sur la chaine mediane des AlpeS

tout en se cachant derriere des Pseudonymes. Depuis 1925. il reside ä Milan, oü il collabore au Journal fascis'e

Popolo d'Italia. Ses contacts personnels avec le Duce continuent jusqii 'd Tecroulement de la Republique de Said-
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qui publie des cartes geogra-
Phiques oü la frontiere de l'ltalie

est deplacee jusqu'ä la chaine

moyenne des Alpes. Ce concept

est donc directement op-
Pose ä l'action de «defense
nationale spirituelle» voulue par
'e Conseil federal. Meme si
'appartenance ä la Confederation

n'a jamais ete mise en
discussion par la population
tessinoise, les visees expansionnis-
tes du fascisme sont evidentes.
J~e n'est donc pas etonnant que,
le 10 juin 1940, l'ltalie tienne
Pret un plan d'occupation du
Sa,Hant tessinois, mieux connu
Sous le nom de « Plan Vercelli-
110 », prepare sur la base des
Instructions du 7 juin du sous-chef

e l'Etat-major, le general
Roatta.

«Comme il parait exciu que
®

gouvernement helvetique
°nne son aecord, il faut

admettre comme seule hypothese
resistance des troupes suis-

s- (¦•¦) Vu la forte resistance
P^bable dans la zone fortifiee

n Gothard, il conviendra d'at-
e,ndre au moins les objectifs

reu' permettent de couper les
lons ferroviaires et routie-

^ du Gothard vers le Sud (Ai-
,.X Biasca, le Saint-Bernar-
din) L'operation prevoit une

offensive avec cinq divisions
dans la direction des cols
alpins:

1. par le Val Formazza, les

cols de San Giacomo et du
Gothard ;

2. par les Centovalli. Locarno

et Bellinzone;
3. par Ponte Tresa. Lugano,

le Ceneri, Bellinzone;
4. par le San Jorio, Bellinzone

et Roveredo;
5. par les cols du Splugen et

de Balniscio, le Saint-Bernar-
din et Mesocco.

Ce danger s'attenue ä

l'automne 1940, quand l'ltalie. ä la

suite des resultats desastreux
de l'offensive en Grece, reduit
ses visees sur la Suisse.

Les contre-mesures
du cöte helvetique

Vers la moitie des annees

1930, le Tessin, ä cause de sa

position geographique, assume
donc un röle determinant dans

les relations internationales entre

Rome et Berne10. C'est ä ce

moment que renait fortement la

controverse entre l'italianite et

l'helvetisme, qui a marque
profondement la vie politique tes¬

sinoise. Les circonstances, en
particulier l'introduction en Italie

des lois raciales", favori-
sent une conversion de plus en
plus marquee vers l'helvetisme
de la part de la population
indigene, stimulee aussi par une
nouvelle sollicitude des Confederes.

Une serie de mesures
sont prises pour contrer la
propagande fasciste:

¦ En 1933 nait la Radio de
la Suisse italienne qui a pour
but de faire sortir le Tessin et
les vallees italophones des
Grisons du traditionnel isolement;
dans le contexte particulier de
«defense nationale spirituelle»,
la RSI devient un important
moyen de propagation des
valeurs suisses.

¦ En 1936, le chef du

Departement militaire federal,
Rudolf Minger, convainc le Conseil

federal de lancer un pret
extraordinaire pour la defense
nationale. Six mois apres le
lancement, Minger peut disposer

d'environ 332 millions.

¦ Au debut de 1937, gräce ä

l'initiative du professeur Guido
Calgari, le groupe tessinois de

la Nouvelle Societe Helvetique
est fonde ä Bellinzona; ce groupe

a la täche difficile de defendre

ä la fois l'helvetisme sur le

PublVa"aZ' Ge°rges-Andre: Les plans Italiens face ä la Suisse en 1938-1943. Pully, CHPM. 1988. pp. 9-10. Cette

(/l atio" s'inscrit dans une serie d'etudes consacrees ä la problematique frontaliere italo-suisse avant et pen-
s°"' la Seconde Guerre mondiale. (Cfr. egalement Rovighi, Alberto: Un secolo di relazioni militari tra Italia e

!ZZera (1861-1961). Roma, Stato Maggiore dell'Esercito. Ujficio storico. 1987. p.179; Rima, Augusto: Come il
antone Ticino ha vissuto la guerra totale (1936-1945). Losone. Ponciom. 2000. p. 88.

'" G'
nbl'U*ePPe M"tlü (1871-1940). responsable de la politique exterieure de la Suisse de 1920 ä 1940. est tres sen-

obt
" l'ambi8ui'te de Mussolini. Tout en entretenant des bons rapports avec le Duce. il fait tout son possible pour
" des assurances et des condamnations de l'irredentisme.

u

ave ¦

mi 1938' me P°liüciue antisemite commence en Italie, signe sans equivoque de la convergence ideologique
•-

C

allemagne hitlerienne. La communaute juive. qui s'etait jusqu'alors assez bien integree dans la societe ita-
e' se sent pour la premiere fois serieusement menacee par le fascisme.

«Ms N*5. 2003 41
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plan politique et l'italianite sur
plan culturell2.

¦ Le 6 mai 1939 est ouverte
ä Zürich l'Exposition nationale,

la fameuse Landi; cet
evenement majeur pour le
renforcement de la cohesion nationale

est precede, le 9 decembre
1938, par le Message du Conseil

federal pour la conservation

et la connaissance du
patrimoine spirituel cle la
Confederation et par la creation de
la fondation Pro HelvetiaV

Lors cle la mobilisation generale,

le 2 septembre 1939, les

Tessinois se sentent donc prets
ä suivre les ordres du general
Guisan et ä justifier avec les

autres cantons le droit d'existence

d'une Suisse pluraliste
clans l'Europe des fascismes.

D'un point de vue militaire, le

dispositif de defense du saillant
tessinois n'a pratiquement pas
change par rapport ä 1914-
1918. Le groupe d'artillerie de
forteresse 7 occupe les ouvrages

fortifies sur la ligne Gordo-
la - Magadino - Monte Ceneri.
Dans le but de donner cle la

profondeur au dispositif, vu
l'augmentation de la portee de

rartillerie, les autorites
militaires ordonnent tout de suite la
construction d'une ligne fortifiee

comprenant le barrage de
Mezzovico et le point d'appui
de Gola di Lago avec trois
emplacements (Stinche, Cappella
di Lago, Davrosio) qui sont
acheves pendant le conflit.

Au mois de mai 1940, l'invasion

de la Belgique, de la Hol-

WSnmm
m

«Dents de dragon» d Lodrino. (Photo: M. L.)

lande et du Luxembourg et la

rapidite avec laquelle les troupes

allemandes abattent le

dispositif cle defense francais con-
traignent le general Guisan ä

adapter le dispositif de defense
ä la nouvelle Situation. Avec la

capitulation de la France et

l'entree en guerre de l'ltalie, la

Suisse est encerclee tout le long
de ses frontieres par les forces
cle l'Axe. Nait ainsi la conception

du Reduit national annonce

par le General, le 25 juillet
1940, aux officiers superieurs
de l'armee convoques sur le

pre mythique du Rütli.

Le barrage defensif
«LONA»

Dans la conception du
Reduit, les troupes frontiere continuent

ä occuper leurs
positions; par consequent, le dispositif

de la brigade frontiere 9,

recemment constituee, n'aurait

pas du changer de facon essentielle.

Pourtant, l'emploi de
parachutistes durant la campagne
cle France pousse le commandant

du 3C corps d'armee a

combler le viele au nord de
Bellinzone, en particulier dans le

secteur entre Biasca et Claro. 1'

constitue un groupe de combat

charge de barrer l'axe Bellinzona

- Biasca ä la hauteur de la

ligne de Lodrino - Osogna14 et

12 II s'agit en verite d'une re-fondalion, car la premiere section tessinoise de la NSH avaii ete creee le 5 avril 191*-

Si, apres la Premiere Guerre mondiale, les contacts entre cette association et le monde politique et culturel cantonal

sont quasi ine.xistants, les relations redeviennent plus frequentes dans le climat particulier de la moitie des
annees 1930.

" Si Pro Helvetia est l'organe charge de diffuser la eulture nationale, «Armee et foyer», cree au debut du eonfl'1
doit faire connaitre et aimer les valeurs suisses dans la troupe et la population. afin de renforcer la volonte de

defense.
14 Le terme «LONA» nait de l'union des deux premieres deux lettres du mot «Lodrino» et des deux dernieres du i»0'

«Osogna». Pour les troupes tessinoises, il represente ä la fois le nom de couverture du barrage et celui des differents

corps de troupe qui Toccupenl. Les deux communes de Lodrino et Osogna appartiennent aujourd'hui au
dislrict tessinois de Riviera. Jusqu'en 1798 Osogna est le siege de la residence du bailli de Uri. Schwytz. et Unterwald,

qui etait I'administrateur des domaines du Val Riviera.

42 SMS N* 5
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de battre avec de l'artillerie la
Plaine qui se trouve en face.
Dans ce but, le groupe
d'artillerie de forteresse 7, en 1941,
est divise en deux: les soldats
tessinois sous le commandement

du major Demetrio Bales-
tra forment le groupe d'artillerie

de forteresse 7 G (Garni-
s°n) et restent dans le vieux
dispositif Gordola - Magadino

Monte Ceneri, tandis que les
quatre batteries d'obusiers de
12 cm forment le detachement
d artillerie de forteresse «LO-
^A» sous le commandement
du major Hägi.

En 1942, le regiment frontiere
«LONA», sous le commandement

du lt-col Josef Zuffe-
rev, comprend d'une part le ba-
".aillon de grenadiers 229 et le
detachement d'artillerie de for-
eresse 229, qui occupent les
unnels de San Martino et San-
a "ietä, munis chacun de 2 ca-

";°ns 7,5 cm modele 06 sur äfft
de forteresse; d'autre part

e detachement d'artillerie de
forteresse «LONA», compose

^ 4 batteries de 4 obusiers de
cm qui sont attribues aux

n^tallations fortifiees de Mon-
ascia e Mairano15. En 1944, le
etachement d'artillerie de for-

eresse «LONA» et le sroupe

d'artillerie de forteresse 7 G
forment le groupe d'artillerie
de forteresse 9, recemment
constitue et compose des
compagnies d'artillerie de forteresse

19 (Gordola), 20 (Magadino),

21 (Ceneri) et 22 (Mon-
dascia-Mairano). Cette derniere

occupe, dans le secteur de

Osogna, tous les ouvrages
fortifies de l'artillerie16. La täche

originaire du regiment frontiere

«LONA», coordonner le

combat dans le barrage de la

«LONA», est poursuivie
jusqu'au mois d'aoüt 1944. A partir

de cette date, l'effort principal

de la brigade est deplace
sur la ligne Gordola - Magadino

- Monte Ceneri. Dans le

barrage de Osogna - Cresciano
reste un seul bataillon renforce,

qui dans l'emploi prend le

nom de «gruppo combattimento
LONA»17.

Le barrage « LONA » est
considere par le General comme le

«verrou principal» du Tessin;
il constitue, avec le barrage
«secondaire» du Val Maggia,
la ligne defensive arriere du

saillant au sud du Gothard. Le

Val Riviera est considere comme

un objeetif potentiel pour
des actions visant ä encercler
verticalement les positions au

sud de Bellinzone et comme
une base d'attaque necessaire

pour occuper Biasca, zone-cle
pour l'acces ä la fois au Saint-
Gothard et au col du Lukmanier.

Sa speeificite consiste
dans l'obstacle antichar, veritable

«signe territorial» dans la
vallee. Pour cette raison, il merite

aujourd'hui d'etre sauvegarde.

La presence de ces
«toblerones» marque encore,
d'une facon evidente, une partie

du Val Riviera.

La construction des
fortifications18

«Les premieres reconnaissances

detaillees dont on
possede les documents se deroule-
rent en 1938-1939, meme si
l'idee d'edifier un barrage dans la
zone de Lodrino peut sans autre

remonter ä quelques annees

auparavant. Ce choix fut determine,

logiquement, par la
particularite orographique du site:
le fond cle la vallee, encaisse
entre deux parois de rocher, est
etroit par rapport ä d'autres
points de la region; l'ample
boucle du fleuve Ticino au
nord-est de Lodrino restreint
d'une facon considerable la
traversee de la vallee; les raides

IS
*"--•* fortifications de San Martino et Santa Pietä prennent le nom des eglises situees aux alentours. tandis que la

°ne de Mondaseia - Mairano. au Sud de Biasca, est choisie pour positionner les 8 canons de 12 cm qui auraient
,Xm le support d'artillerie requis.

Au total. Ui «LONA» comprend 21 forts d'artillerie et ouvrages sous rocher ou en beton arme avec un armement
^siderable.

'

QoP'ffaretti, Francesco: La «difesa Sud» nella seconda guerra mondiale. Zürich, MFS, Diplomstudium. 1995. pp.

ix
,94 X'r. egalement les articles concernant la LONA partis dans la Rivista militare della Svizzera italianaj.

pis
L°drin"- lm aerodrome militaire. qui remonte aux annees 1941-1942, est encore en fonction aujourd'hui. La

Xte d'a'terrissage. initialement un terrain herbeux long d'environ 900 in. est goudronnee et devient operationnel-

«LO
194i' Lefait aue cette realisation n'ait pas ete coordonnee avec la construction des ouvrages fortifies de la

seh
NA" TeSte Une enigme... Les avions en dotation durant la guerre sont les Bücker 131 et 133. les Messer-

pl
m'dt de fabrication allemande. les Moräne et Devoitine de fabrication frangaise. Aujourd'hui le complexe n'est

US
exclusivement militaire: il comprend une entreprise privee specialisee dans l'entretien des moteurs ä helice.

»Ms N-*5- 2oe- 43
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parois de rocher des flancs cle

la montagne limitent la possibilite

de franchir l'obstacle meme

pour les chars d'assaut|l).»

La construction de la fortification

est, clans une large
mesure, effectuee par la troupe. A
cause des releves, les soldats
n'ont toutefois pas la possibilite

de finir tous les ouvrages, la

plupart sont acheves par des

entreprises cle la region ou du

canton. Pour la construction de

1'imposant obstacle antichar,
de nombreux detachements du

service complementaire sont
aussi engages. Vu l'aggrava-
tion de la Situation, on donne,
clans les travaux, la priorite ä

l'efficacite des combats: on
commence ä creuser les positions

pour les armes et, dans

une deuxieme phase, les cou-
loirs et les abris pour la troupe.
Les travaux de construction de-

marrent en 1939. peu avant la

mobilisation generale, et la

plupart s'achevent en 1943: le

23 mars, les ouvrages sont
remis officiellement au Corps
des gardes-fortifications. Apres
le second conflit mondial. la

ligne est modernisee ä

intervalles plus ou moins reguliers.

Les reactions
de la population

Comment les habitants de

l'epoque vivent-ils l'irruption
imprevue de la «LONA»?
Lorsqu'on commence ä

construire les premiers ouvrages de-

fensifs cle la ligne, la popula-

wn**
Graffiti ä l'entree d'un fort. Allusion ä l'aigle, symbole du 111'

Reich. (Photo: M. L)

tion de Lodrino - Osogna ne

sait pas encore que le Val
Riviera doit constituer un bastion
contre un envahisseur venu du
Sud ou contre des actions
aeroportees.

«La construction des ouvrages

fortifies ne manqua pas
cle creer quelques craintes, car
les commandements militaires
n'expliquaient pas ce qu'on
avait projete. En d'autres mots,
on se retrouva avec la «LONA»

sur le pas cle la porte de

la maison, sans que personne
ne sache rien de precis. En

outre, il etait strictement interdit

de construire sur les terrains
situes devant les fortifications
et le long des champs de tir. Il

faut ajouter aussi qu'au debut
les gens ne croyaient pas ä

l'invasion des fascistes; c'est
seulement en 1943, quand les

Allemands commencerent ä

combattre les troupes anglo-ameri-
caines debarquee en Italie, que

l'on comprit, non sans quelques

craintes, que la «LONA»
aurait peut-etre pu etre utilisee-"-»

Seul le haut commandement
suisse a connaissance des plans
d'invasion prepares du cöte
italien: pour la population il est

donc difficile cle comprendre
l'importance du barrage defensif.

Avec le temps, les habitants
de Lodrino, qui est ä l'epoque
un tranquille village agricole a

peine effleure par le chemin de

fer. s'habituent ä la cohabitä'
tion avec les soldats.

" Lovisa, Maurice: «Informazloni storiche». In: Bernardi, Flavio, Folelli, Giulio (a cura di): La Linea Lona
Lodrino. Lodrino. 1988. p.16. Cette contribution met en evidence les raisons strategiques du choix de la regio'

entre Lodrino et Osogna.
20 Bernardi. Flavio: «Ricordi della seconda guerra mondiale». In: op. eil., pp. 41-42. Par une serie de souvent'

personnels. le professeur Bernardi illustre comment la population de Lodrino a vecu la periode de la mobilisaftO

et a reag't face ä ta construction des fortifications militaires.
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«La troupe commenca ä

preparer les emplacements proteges

par des terre-pleins et des
sacs de sable pour les armes
legeres et les petits canons
antichars, le long des rivieres, ä cöte

des ruelles du village, entre
les maisons et dans les pres ä la
Peripherie Sud de la zone habi-
tee. Les emplacements furent
entoures par des barbeles fixes
tant bien que mal ä des piquets
de bois bien enfonces dans
le terrain. De nombreuses
tranchees furent egalement
creusees au sud du village, clans
les pres. Quelques emplace-

¦*,

n

ments de mitrailleuses etaient
situees dans les greniers des
niaisons, le long des routes oü
• on prevoyait que l'ennemi aurait

pu passer: les armes etaient
chargees avec des munitions de
guerre et pretes ä faire feu21.»

La ligne «LONA»
apres 1945

Contrairement aux attentes
des habitants de Lodrino, la li-
§ne n'est pas demantelee apres
e Service actif, et les terrains
e sont pas rendus aux anciens

Proprietaires. La «LONA» de-
ient partie integrante du pay-

Sage «lodrinese». Entre 1950

'h
0* une deuxieme ligne est

^difiee dans la zone de Iragna,
endroit oü, pendant la guer-

' avait ete preparee une de-
ense mobile pour arreter d'e-

ntuels chars ennemis qui au-
ent reussi ä passer le barrage

Pnncipal. Ulterieurement, la

22
,b'dem, pp, 43.44,

„ KelX Silvio: Monumenti militari nel Cantone Ticino. Inventario delle opere di combattimento e di condotta.

ferna, 1996

Fortin d'infanterie. (Photo: M. L.)

«LONA» est renforcee par un

premier ouvrage sous rocher

avec deux lance-mines de
calibre 8,1 cm; il servira de
modele pour d'autres constructions

similaires realisees sur le

territoire helvetique.

Plus recemment la construction

de l'autoroute A2 a coupe
en deux les infrastructures
antichars qui, avec l'evolution
technologique dans le domaine

militaire, ont perdu leur röle

initial. Les gardes-fortifications
enlevent la plupart des barbeles

dans la plaine et les panneaux
qui interdisent severement cle

photographier les ouvrages
militaires. Avec la reforme «Armee

95». la ligne «LONA»
semble destinee au demantele-

ment. Si VInventario delle opere

di combattimento e di
condotta del Cantone Ticino12 n'a¬

vait pas ete prepare, la «LONA»

serait restee inconnue

pour la grande majorite de la

population. En effet, cet inventaire

a permis de connaitre
dans le detail le barrage defensif

«valutato di interesse nazio-
nale considerata la sua impor-
tanza militare nell'ambito del

dispositivo di difesa contro un
attacco proveniente dal sud21.»

Quel avenir pour
la«LONA»?

«(...) le chemin pour proteger

et remettre ä jour intelli-
gemment la ligne «LONA» est

encore long, non pas parce que
la conjoncture economique
empeche des investissements. mais

peut-etre parce que, generalement,

on ne s'arrete pas sur les

evenements qui ont interesse le

Le bar-arrage defensif «LONA» a ete aussi considere d'interet national ä cause de ses ouvrages d'infanterie.

^nstruite comme bastion de defense et desormais obsolete, la ligne prend une grande importance dans la structu-

Urbanistique du territoire.
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territoire et sur la valeur cle

notre patrimoine fortifie. Sur la

ligne antichar, les choix
possibles sont aujourd'hui clairs;
mais il faudra encore deeider,
en discutant avec les autorites
militaires, du destin des
nombreux ouvrages qui composent
la «LONA», creuses dans la

montagne ou camoufles dans la

plaine et aujourd'hui encore,
au moins en partie, armes et
dotes de leur armement original.

Certes tout ne peut pas etre

conserve, car il n'est pas facile
de donner un futur raisonnable
ä ces rüdes structures militaires.

Toutefois, meme pour cette
partie souterraine cle la « Linea
LONA», avant de proceder ä

des dispersions et des liquidations

insensees, il faut refiechir
sur l'histoire et l'aspect de ce
petit territoire alpin: les parois
surplombantes sur la plaine et
les fortifications construites par
l'homme, heureusement, n'ont
pas ete utilisees pour arreter
l'envahisseur; elles pourront
peut-etre arreter quelques
touristes fascines par le visage ro-
cheux et sauvage de la Riviera

C'est dans cet esprit que le

Gruppo Escursionisti Liberi,
une association apolitique et
a-confessionnelle, a realise ä

Biasca21 le Musee des armes
d'infanterie «Forte Mondas-

cia», dont l'objectif est la
sauvegarde des ouvrages de la
«LONA» et la presentation des

structures et des elements de

defense prevus pour l'infanterie.

Dans le musee, on trouve
les armes qui ont forme la
puissante «dentition» de la
«LONA». II montre aussi ce que
fut la vie du soldat: c'est pourquoi

on y trouve les dortoirs,
les cuisines, les moyens de

transmission, les vehicules et

tous les objets d'usage quotidien

qui marquerent la vie de

ceux qui, pendant environ
soixante ans, ont servi la patrie
clans le cceur du Val Riviera26.

M. P.

24 Foletti. Giulio: «La tutela c la valoriz.z.azione». In: La Linea Lona a Lodrino. Lodrino. 1998. p. 38.

Un guide du Musee - sur lequel figurent differentes armes en dotation chez. les soldats de la «LONA» - et une

carte de la zone sont disponibles aupres de l'Office du tourisme de Biasca et Riviera (cfr. www.fortemondascia.ch).

2(' II s'agit d'une version abregee et en frangais d'un travail en cours de redaction pour la collection «Histoire
militaire sur le terrain». sous la direction du col Hans Rudolf Fuhrer.
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